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RESUME 

Dans un contexte dit concurrentiel, les territoires doivent se démarquer pour être remarqués. 

Pour ce faire, il convient de chiner les éléments qui rendent le territoire unique et qui font que ce 

dernier est ce qu’il est. L’objectif de notre étude est de débattre et d’analyser l’identité 

représentant l’« âme » d’une ville dite « multi-identitaire » qu’est Tanger. 

Notre méthodologie a consisté, d’une part, à étudier l’identité de Tanger auprès des experts, des 

habitants, des touristes et des acteurs économiques et, d’autre part, à essayer de « dessiner » un 

portrait identitaire du territoire tangérois. 

Les principaux résultats de notre travail font ressortir que Tanger a une identité forte et 

dominante, celle basée sur un passé glorieux ; une histoire qui fait l’avenir historique de ce 

territoire unique. Tanger est donc comme un arbre dont les racines sont plantées dans la culture 

orientale et arabe et dont les branches grandissent et fleurissent dans la culture occidentale 

moderne. Ceci n’est pas sans créer un questionnement identitaire dont la réponse est à chercher 

dans un « mariage réussi des cultures ». Elle est de ces villes qui ont un passé riche en 

événements historiques, un présent moderne et entreprenant et un futur résolument tourné à 

l’international. Comment donc Tanger, grande métropole arabe, peut-elle gagner le pari de 

l’identité c’est-à-dire rester authentique dans son « arabité » et ouverte aux changements 

sociaux majeurs de notre siècle que connaissent les grandes métropoles européennes ? 

MOTS CLES : Identité, territoire, portrait identitaire. 

SOMMAIRE: 1.Contexte et problématique de recherche. 2.Intérêt de la recherche. 

3.Méthodologie et canevas. 4.L’identité un concept complexe. 5.Proposition d’une grille 

d’analyse pour l’élaboration d’un portrait identitaire d’un territoire. 6.Portrait identitaire de la 

ville de Tanger. 7.Tanger entre l’arabité et ouverture. Conclusion. Bibliographie. 

RESUMEN: 

En un contexto competitivo, los territorios deben destacarse para hacerse notar. Para ello, deben 

buscar los elementos que lo convierten en territorio único y hacen que el territorio sea lo que es.  

El objetivo de nuestra investigación es discutir y analizar la identidad que representa el 

« ADN » de un territorio multi identitario  como lo es Tánger. 

Nuestra metodología ha consistido, en primer lugar, en estudiar la identidad de Tánger a través 

de la voz de los expertos, los turistas, los habitantes y los agentes económicos y, por otro lado, 

en tratar  de dibujar un retrato de la identidad del territorio tangerino. 

Los principales resultados de nuestro trabajo demuestra que Tánger tiene una identidad fuerte y 

dominante basada en  un pasado glorioso; una historia que no acaba de escribirse y que hace que 

este territorio sea único.  

Citar: Apellidos, N. (2015) "Título", en:  González García, E.; García Muñiz, A.; García
Sansano, J. e Iglesias Villalobos, L. (Coords.). Mundos emergentes: cambios, conflictos
y expectativas. Toledo: ACMS, pp. ....
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Tánger es como un árbol cuyas raíces se plantan en la cultura oriental y árabe y cuyas ramas 

crecen y florecen en la cultura occidental moderna. Esto plantea una paradoja de identidad que 

Tánger tiene que gestionar y la solución puede que se encuentre en un "matrimonio exitoso de 

las culturas". Tánger es de esas ciudades que tienen un pasado glorioso rico en acontecimientos 

históricos, un presente moderno y emprendedor y un futuro firmemente centrado en lo 

internacional. ¿Cómo pues Tánger, gran metrópoli árabe puede ganar la apuesta de la identidad, 

es decir, seguir siendo auténtica en su "arabismo" y abierta a grandes cambios sociales de este 

siglo parecidos a los cuales se enfrentan las grandes ciudades europeas? 

Palabras clave: Territorio, identidad, retrato identidad. 

SUMARIO: 1.Contexto y problemática de investigación. 2.Interés de la investigación. 

3.Metodología y estructura. 4.La identidad un concepto complejo. 5.Propuesta de una matriz de 

análisis para la elaboración de un retrato identitario de un territorio. 6.Retrato identitario de la 

ciudad de Tánger. 7.Tánger entre arabidad y apertura. Conclusión. Bibliografía 

CONTEXTE ET PROBLEMATIQUE DE LA RECHERCHE  

Tanger est la cité qui a donné au Maroc son nom avant l’ère islamique où le pays était connu 

sous le nom de la « Mauritanie tingitane ». Au croisement des flux commerciaux, 

internationaux, avec une situation géographique unique sur deux façades maritimes. La pointe 

nord du Maroc et de l’Afrique est devenue en peu de temps la locomotive du dynamisme 

économique marocain. Est-ce que Tanger est entrain de revivre l’histoire donnée par la 

méthodologie grecque de Tinjis ? 

Ce que vit Tanger aujourd’hui est semblable aux douze travaux d’hercules, symbole de la ville 

de Tanger. Ceci est manifesté par l'ouverture du port à conteneurs Tanger Med (voué à devenir 

le premier port de la méditerranée avec une capacité de 8 millions de conteneurs et le seul port 

ayant atteint ses objectif quantitatifs au niveau mondial), la création des zones franches, ainsi 

que des implantations inaccoutumées comme celle de Renault. En outre, Le territoire a connu au 

début des années 2000 une croissance démographique accélérée (670.000 habitants au 

recensement de 2004 contre 974 000 en 2014), ainsi qu’un développement exponentiel sur tous 

les niveaux. En 2013, l’Etat marocain a lancé un projet d’aménagement urbain de 7,6 milliards 

de dirhams soit 676 M€ pour accompagner cette mutation accélérée de Tanger la «Métropole ». 

En effet afin d’escorter ce grand projet de développement, de vivre cette mutation que vit la 

ville du détroit une question se pose et s’impose : Comment faire ressortir la vraie identité de 

cette métropole ? Est-ce que cette métropole peut rester authentique dans son arabité et ouverte 

aux changements de notre siècle ? 

 

INTERET DE LA RECHERCHE  

L’entreprise de cette recherche est expliquée par les mobiles suivants :  

L’objectif de cette investigation n’est pas d’apporter une réponse directe à la problématique, 

mais d’éclairer sur l’importance de ressortir l’identité de la ville de Tanger pour un 

développement harmonieux respectant le patrimoine « passé » afin de mieux vivre le « présent » 

et bien appréhender le « futur ». 

Les tangérois, afin de pérenniser leur état d’esprit, sont amenés à défendre cette identité. 

Proposer une méthodologie et une grille d’analyse pour aborder l’identité d’un territoire. 
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Le portrait identitaire constitue un préalable à la démarche du marketing territorial et une base 

pour toute initiative d’attractivité. 

Les résultats de la recherche vont avoir des retombées universitaires tant sur l’étude identitaire 

que sur l’enseignement du marketing territorial.  

METHODOLOGIE ET CANEVAS  

Notre investigation suit le protocole suivant : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

IV- L’IDENTITE, UN CONCEPT COMPLEXE 

La question de l'identité est un débat qui ne date pas d’aujourd’hui, mais il est réinitialisé pour 

répondre aux nouvelles tendances territoriales et aux nouvelles mobilités humaines physiques et 

virtuelles à caractère multiculturel. 

Le concept d'identité est particulièrement complexe. En effet sa nature multidisciplinaire rend sa 

définition malaisée. Le but de cette partie n'est pas de faire état de l’art de manière exhaustive 

de l'ensemble des travaux et disciplines traitant de l’identité, mais nous tentons d’éclairer le 

concept et de mettre en rapport certains aspects de l'identité en tant que « âme » de tout territoire 

et son vecteur d’attractivité. 

Délimitation du concept 

Le concept d'identité est assez ambigu et très utilisé en sciences sociales pour dénoter plusieurs 

phénomènes. On peut ainsi noter de multiples catégories d’identités : individuelle, collective, 

sociale, personnelle, etc. Cette notion est à la fois polysémique et transdisciplinaire ; elle est 

donc souvent source d’embrouillement.  

Pour le  Lewis Pastoral Leadership Inventory  (2005, vol 581), l’identité est le rapport que 

présentent entre eux deux ou plusieurs êtres ou choses qui ont une similitude parfaite. Ou 

encore, caractère permanent et fondamental de quelqu’un, d’un groupe. 

En Psychologie, l’identité sociale (i.e. le sentiment ressenti par un individu d’appartenir à tel 

groupe social, et qui le porte à adopter certains comportements spécifiques). C’est en effet 
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l’ensemble de fait et de droit (date, lieu de naissance, nom, prénom, filiation, etc.) qui 

permettent d’individualiser quelqu’un. Exemple : vérifier l’identité de quelqu’un.  

Ou encore selon Erikson (1972,1978), l'identité se résume en un sentiment d'harmonie : 

l'identité de l'individu est le « sentiment subjectif et tonique d'une unité personnelle et d'une 

continuité temporelle ». D’après Freud, l'identité est une construction caractérisée par des 

discontinuités et des conflits entre différentes instances : le Moi, le Ça et  le Surmoi. Ces deux 

conceptions parlent de l'identité comme d'une construction diachronique. Freud décrit ainsi trois 

formes d’identification et leur évolution :  

La première est celle de l’enfant qui cherche à reproduire l’image de son père ou de sa mère 

avant de s’en détacher.  

La seconde est celle d’une foule où, selon cette analyse, tous les sujets font de leur chef leur « 

idéal du moi ».  

La troisième est celle qui unit ces sujets entre eux par-delà les différences personnelles.  

Cependant, les processus d’identification se repèrent en de multiples phénomènes et pratiques.  

Identification et socialisation : l’enfant par exemple. L’identification est fortement présente dans 

la socialisation : les apprentissages scolaires ne cessent de provoquer des processus 

d’identification aux conséquences positives ou négatives (Dubar 18, 1991). L’enfant s’identifie 

au maître, à un groupe de pairs ou / et à un groupe de jeu. L’adolescence est communément 

marquée par un changement des identifications, parfois difficiles ou traumatisantes.  

L’identité culturelle quant à elle traduit l’ensemble de toutes cultures propres à un groupe 

ethnique (langue, religion, art, etc.) qui lui confèrent son individualité, sentiment d’appartenance 

d’un individu à un groupe. 

Les sociologues eux, résument la notion de l’identité dans la problématique du rapport entre le 

collectif et l’individuel. L’identité individuelle est ici le fruit d’un phénomène de socialisation. 

Qui est vu par Wagon C. (1994, p. 347) comme l'outil sociologique le plus pertinent pour 

décrire le processus d'appropriation de l’espace par lequel un individu accède à l'être social, 

construit les modalités de son "être-ensemble".  

Le « sentiment identitaire » dépend assez souvent de l’espace géographique. On parle alors de 

l’identité géographique et agit au niveau de l’individu, par référence à un espace bien déterminé 

auquel il est sentimentalement attaché. Lorsque ces sentiments identitaires individuels sont 

regroupés, ils peuvent donner naissance à des sentiments collectifs d’identité territoriale (Yves 

Guermond, 2007). La principale particularité disciplinaire de la géographie réside dans sa 

capacité à appréhender le concept d’identité dans sa dimension spatiale (Gervais-Lambony, 

2004). Certains géographes se sont ainsi penchés sur l’aspect multi-scalaire de l’identité, en 

s’intéressant aux multiples relations existant entre les différentes échelles identitaires, au niveau 

de l’individu, de la collectivité ou encore de l’espace mondial. 

Dans une même logique, Arjun Appadurai (1996) s’est par exemple intéressé aux « phénomènes 

d'hybridation ethnique et culturelle dans les conditions techno-politiques de la mondialisation» 

Dans cette même perspective, les géographes stipulent que la question de l’identité est 

intimement liée au territoire qui lui fournit le ciment efficace, à la fois matériel et symbolique. 

Di Méo G. (2007) définit l’identité comme une construction permanente et collective basée sur 

le partage des valeurs et de traits culturels et par l’appropriation d’un territoire commun qui est 

généralement la ville tenant à la forte densité humaine et mémorielle de cet espace.  

https://fr.wikipedia.org/wiki/Diachronique
https://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89chelle
https://fr.wikipedia.org/wiki/Arjun_Appadurai
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En Bref, l’identité est une notion sociale et peu scientifique dans le sens où il n’est pas possible 

de mesurer le degré d’adhésion d’une population à cette identité, qui est fluctuant en fonction du 

contexte historique et politique. Elle est influencée par des contrastes historiques, sociaux, 

politiques et mêmes économiques.  

L’ambiguïté de ce concept réside dans le fait qu’il est un phénomène social, intellectuel et 

sentimental aux contours flous. Alors qu’il est représenté sous forme de territoires précis et 

délimités dans le temps et l’espace par des frontières et limites représentées sous forme de 

découpage politique, une carte figée délimitant les territoires et non les populations. 

Rapport entre identité et territoire 

 

L’identité territoriale est définie par le temps ; elle est marquée par des ancrages mémoriels 

sollicitant une présence sur le long terme et mobilisant des marqueurs historiques ou spatiaux 

aux changements assez lents (Candau, 1998 ; Piveteau, 1995 ; Marié, 1982). 

Elle est manifestée comme une sorte d’inertie conduisant à associer l’identité à la résistance, au 

conservatisme, à la stabilité, à  la non modernité et au déni de changement. 

Cette représentation est réductrice du sens large de l’identité qui est assimilée au                 

«processus de construction de sens à partir d’un attribut culturel, ou d’un ensemble cohérent 

d’attributs culturels, qui reçoit priorité sur toutes les autres sources» (Castells, 1997). Dans 

l’identité territoriale, c’est le territoire en tant qu’objet spatial porteur de signes culturels et doté 

de sens qui alimente la construction du sens, du sujet ou de la collectivité. La référence à un 

espace fonde la conscience d’une singularité collective ; la singularité sociale et culturelle 

s’alimentant de la singularité de l’espace qu’elle conduit à produire. Ainsi L’identité territoriale 

est assimilée aux procédures de la symbolisation, de l’inscription dans l’espace des structures 

fondatrices de la vie collective : mythes et histoire, autant que centre et limites (Segaud, 1983 ; 

Bonnemaison, 2000). L’identité de territoires est définie dans une singularité qui lui confère un 

statut d’objet propre et d’objet spatial. En tant que telle, elle relève d’abord d’un acte de 

catégorisation sociale (Dubar, 1998), permettant de distinguer et de différencier et qui aboutit à 

une désignation qui est reconnaissance et octroi d’identité.  

En reprenant une définition de Mucchieli (1986), deux types de caractérisation nous semblent 

pouvoir être distingués, l’un positiviste, l’autre existentialiste. La caractérisation      « positiviste 

» ressortit de la spécificité. Elle fait valoir des données qui distinguent une région parmi 

d’autres sur des critères mesurables ou vérifiables.  

Dans la même perspective les tenants de ces théories perçoivent l’identité territoriale comme 

modalité de l’identité collective (Guerin-Pace, 2006). 

De ce fait, un territoire en géographie est déterminé par l’appropriation des individus et des 

collectifs des territoires et des registres essentiellement cognitifs ou symboliques (Debarbieux, 

2006).  

Marie-Christine définit l’identité territoriale comme étant « modalité à partir de laquelle une 

société fonde la conscience de sa singularité en la référant à un espace qu’elle institue sien». 

L’identité territoriale s’exhibe comme étant une forme d’identité collective des individus. 

L’identité et le marketing territorial 

Dans un nouveau contexte  d’hyper-concurrence, en forte mutation, où les attentes de partage, 

de transparence et de valeurs sont fortes, ou les budgets des collectivité territoriales seront de 

plus en plus contraints, plus un territoire sera capable de projeter et de faire vivre son identité, 
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dans sa politique d’attractivité et dans sa marque, plus il créera du lien et plus il transmettra du 

sens plus il sera créateur de valeur pour le territoire, pour ses citoyens, pour les entreprises et 

leurs clients. 

L’identité territoriale est un socle pour : 

construire une démarche et une marque fortes et partagées ; 

fédérer les acteurs leaders et les citoyens passionnés de leur territoire ; 

transformer les citoyens en ambassadeurs ; 

se démarquer de ses concurrents ; 

séduire et créer un lien durable pour fidéliser ses clientèles cibles. 

L’identité territoriale" est souvent un sujet problématique, polémique, voire explosif, car elle 

connote, et instrumentalise politiquement et idéologiquement. Il existe une complexité 

intrinsèque de la définition. L’identité peut être assimilée à deux sphères : "soi-même comme un 

autre" & "soi-même différent des autres" par définition à la fois inséparables et contradictoires. 

Les composantes de l’identité 

A l’image de l'identité d'une personne, l’identité du territoire peut être définie comme 

l’ensemble, la combinaison unique, des "traits", des signes, des données, qui individualisent un 

territoire. Mais, ces traits et signes identitaires sont multiples et très divers : 

Ainsi, « l'identite est le CREUSET d'une "matiere identitaire" POLYMORPHE » (Sophie de 

Paillette, 2015). Quatre grandes composantes de nature très différente se mêlent (et s'emmêlent) 

dans ce creuset :  

Une réalité FACTUELLE  qui se définit par des données objectives : des faits, des éléments 

chiffres, quantifiables, etc. (par exemple : statistiques, climatiques, démographie, topographie, 

recensement des richesses patrimoniales, etc.) ; 

Une réalité SUBJECTIVE : C’est la réalité vécue et ressentie par les habitants, nuances de 

perceptions différentes, en fonction de la relation entre la personne et le territoire (natif, habitant 

d'adoption, habitant récent, acteur, gestionnaire, visiteur étranger, etc.).  

Par ailleurs,  le mot unique n'a évidemment de sens que par rapport à d'autres individus ou 

autres groupes d'individus, d'où une autre définition de l'identité qui permet de comprendre 

comment déterminer cette unicité : 

ETRE SOI = combinaison unique de "SOI-MEME COMME UN AUTRE" et "SOI-MEME 

DIFFERENT DES AUTRES" "SOI-MEME COMME UN AUTRE" de la mêmeté, c’est-à-dire 

ce qui est semblable. 

Ces caractéristiques, bien que non spécifiques puisqu'elles sont partagées avec d'autres, peuvent 

pourtant être déterminantes dans l’identité d’un territoire "SOI-MEME DIFFERENT DES 

AUTRES" c’est ce que le philosophe Paul Ricoeur nomme l'ipséité, c’est la traduction de ce qui 

est propre à une personne ou à un territoire. Mais cette définition induit à une plus grande 

difficulté vue la multiplicité des combinaisons et niveaux possibles de similitude-différence 

générant donc une infinité de critères potentiels de singularisation. De ce fait, on peut être 

semblable par exemple parce qu'on est humain, jumeau (vrai ou faux), de la même couleur de 

peau, du même genre, etc. Mais, unique par notre caractère, notre façon d’être notre 

personnalité, etc. 



MUNDOS EMERGENTES: CAMBIOS CONFLICTOS Y EXPECTATIVAS 
 

117 
 

L’identité est à la base de toute démarche d’attractivité inspiratrice et impliquée dans la 

construction de projets d'attractivité porteurs de sens. Elle intervient au niveau Stratégie 

(diagnostic et stratégie d’attractivité et de marque) : choix d’un territoire pertinent (cohérence 

identitaire), construction d’un positionnement (éléments saillants qui caractérisent et 

démarquent le territoire), construction d’une vision et de valeurs (rêve, mission et valeurs 

partagés), et mise en place d’une marque : conception des signes emblématiques et d’un    « 

territoire de marque » partagé (mots, expressions, couleurs et signes identitaires clés…). La 

conception de la Politique d’offre : aménagement et urbanisme la Promotion / communication 

Comme le dit fort justement Luc Mazuel, « hier c'est demain, faire de la prospective, ce n'est 

pas faire table rase du passé, au contraire. L'ancrage, c'est l'identité, mais la tradition, il faut la 

faire évoluer. D'ailleurs, tradition, ça vient du latin TRADERE, qui veut dire transmettre. Tout 

doit évoluer, mais en gardant des racines ». Partant de ce constat, on peut dire que l’identité est 

le graal, voire même l’essence de toute démarche d’attractivité territoriale. 

V- PROPOSITION D’UNE GRILLE D’ANALYSE POUR L’ELABORATION D’UN 

PORTRAIT IDENTITAIRE D’UN TERRITOIRE 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Cette grille d’analyse est inspirée des travaux réalisées par Sophie de paillette au cabinet de 
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l’étude de Marc Thébault sur l’identité dans son article : Marketing territorial : comment 

    

  
 
 

  

Géographie 

Couleurs 

Matières 

Gouts 

Odeurs 

Sons 

Climat 

Lumière 

Paysage et patrimoine 

naturel 

Architecture 

Patrimoine des personnalités 

Symboles 

Rapport avec l’histoire 

Savoir- faire 

Accessibilité 

Economie 

Sens du Nom 

Population 

Caractère de la population 

Langage et accent 

Sentiment d’appartenance/ fierté et Ego 

Culture et religion 

Accueil 

Relation avec le merveilleux 

Si Tanger était une personne 

 * Féminine  

 * Masculine 

 * Vices 

 * Vertus 



MUNDOS EMERGENTES: CAMBIOS CONFLICTOS Y EXPECTATIVAS 
 

118 
 

recenser les composantes de l’identité ?. Et l’étude de Kapferer sur le prisme de l’identité de la 

marque.  

VI- LE PORTRAIT IDENTITAIRE DE LA VILLE DE TANGER  

Etudier l’identité de Tanger est très prétentieux. En effet ceux qui connaissent Tanger ne parlent 

pas de Tanger mais de « Tangers », soit plusieurs Tangers dans Tanger. Lieux d’un mariage 

parfait de paradoxes : musulmane/cosmopolite, moderne/archéologique, artiste/dévote, 

touristique/industrielle,  archaïque/somptueuse, Arabe/européenne… 

L’étude de l’identité de la ville de Tanger révèle une identité d’une très grande richesse qu’on 

va scinder en deux portraits : un portrait basée sur les sens c’est-à-dire un portrait visible et un 

portrait plutôt intrinsèque à la ville qu’on va nommer « essence ». 

Portrait 1 : Les sens 

Géographie  Une situation géographique unique, un lieu souverain comme le dirait 

Mohamed Larbi Ben othman.Tanger occupe une position très importante 

sur le détroit, elle se trouve sur un point culminant de navigation et de 

passage, un point de rencontre entre la méditerranée et l’atlantique. Tanger 

constitue la porte d’entrée naturelle du Maroc. Elle est entourée d’eaux et 

adossée à des montagnes. 

Couleurs  Une palette de couleurs aux gammes plutôt froides, caractérisée par 

une forte dominante du bleu marié avec du blanc avec quelques nuances du 

vert. 

matières une dominance et une prégnance de matières : sable, roches, jir  

Goût  Des plaisirs gourmands qui valorisent des produits de la région comme le 

fromage blanc (fromage ARAB) un fromage traditionnel et emblématique 

de la région. Cuisine riche, savoureuse et rustique. Les plats les plus 

connus : Baysar et le Tajin à la viande et au cummun. 

Odeur  « …des odeurs d’épices, de menthe, de café torréfié, de thé fumant, d’huile 

chaude, de cuir vert et de crottin sec se mêlent aux bruits et aux teintes dans 

un poudroiement doré » V. Vernier 

En général il n’y a pas une odeur dominante mais l’odeur de la mer des 

algues, du mimosa des feuilles de laurier et du mirabilis Jalapa s’ajoutent à 

la panoplie des odeurs recensées par V.Vernier 

 

Sons  Présence d’univers sonores propices au bien-être et à la méditation dans 

l’ancienne médina. mais très mouvementé par les embouteillages et les 

klaxons dans la nouvelle ville. Selon les uns « un chaos qui finit par 

s’organiser », selon les autres « une pollution sonore ». 

Climat  Globalement un climat tempéré, agréable mais aux humeurs changeantes. 

«Il y a des jours où on peut vivre les 4 saisons en une seule journée ». 

Lumière une lumière douce et peu violente, unique qui transmet de l’énergie et 

beaucoup d’ondes positives. "Quelle lumière fondue ! Celle de Tanger" 

Henri Matisse 
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Paysage et 

patrimoine 

naturel  

« Tanger c’est toujours et à jamais une baie unique, et une plage splendide 

et incomparable »Tafersitti.R (2015). 

Une région caractérisée par la beauté de ses paysages et de ses vues 

panoramiques. Par ses deux mers méditerranée et atlantique, par  

des paysages de montagne ainsi que l’ubiquité de la roche et de l’arbre sous 

toutes ses formes.  

Une région emblématisée par ses belles échappées qu’on retrouve 

quasiment dans tous les coins croisant le détroit et offrant des combinaisons 

qu’on retrouve nulle part comme celle d’une cathédrale à côté d’une 

mosquée donnant sur le littoral. 

Néanmoins, ces paysages sublimes sont délaissés « un patrimoine 

extrêmement riche mais en péril » ; la plupart des zones vertes sont 

transformées en lotissements et ceux qui restent sont délaissés. 

Architecture En abordant Tanger par la mer on remarque que la ville est partagée en 

deux ; d’une part on a la médina ou l’ancienne ville et de l’autre la nouvelle 

ville poinçonnée par le port de Tanger au milieu. 

L’architecture de l’ancienne ville est d’une beauté authentique, un 

patrimoine architectural d’une richesse outrée, probablement la plus 

diversifiée de l’Afrique. C’est le témoignage pur et parfait de toutes les 

époques et toutes les civilisations qui sont passées par Tanger ; on y trouve 

l’architecture arabe et andalouse, romaine, byzantine, marocaine, 

portugaise, espagnole… une bonne partie de l’ancienne médina est marquée 

par l’architecture juive. Qui donne sur des rues ou plutôt ruelles d’un mètre 

de large des rues appelées uniques. 

Cependant, l’architecture de la nouvelle ville est caractérisée comme 

« affreuse » des immeubles très standardisés et très simple qu’on peut 

trouver partout dans le monde. 

Patrimoine des 

personnalités 

Un patrimoine de personnalité très riche de toutes les époques, ils sont très 

nombreux ceux à avoir suffisamment succombé au charme de ma ville pour 

ne plus la quitter : des chanteurs, des musiciens, beaucoup de peintres, 

d’hommes politique et des personnalités riches de partout dans le monde… 

de Delacroix, aux « beat generation » en passant pat Dallemagne, matisse, 

Francis Baco, José hernandez, Paul Morand, Samuel Beckett… 

Mais Ibn Battouta, le tangérois, l’explorateur et voyageur qui a parcouru 

près de 120 000 km entre 1325 et 1349, de Tombouctou au sud, jusqu'à 

l'ancien territoire du Khanat bulgare de la Volga au nord, et de Tanger à 

l’ouest jusqu'à Quanzhou en Extrême-Orient, est la personnalité icone et le 

symbole de Tanger. 

Patrimoine 

historique  

Sans exemple et très diversifié il reste à espérer que ses sites seront classés 

et entretenus.  

Savoir-faire  Les tangérois sont passés par plusieurs civilisations et plusieurs cultures et 

ils détiennent plusieurs savoirs faire partagés par tous les arabes. 

Mais le savoir-faire typique de la région demeure l’attachement au 

perfectionnisme ou ce qu’il nomme « TAWIL » dans tout ce qu’ils font ; il 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Tombouctou
https://fr.wikipedia.org/wiki/Khanat_bulgare_de_la_Volga
https://fr.wikipedia.org/wiki/Tanger
https://fr.wikipedia.org/wiki/Quanzhou
https://fr.wikipedia.org/wiki/Extr%C3%AAme-Orient
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fait partie de leur mode de vie. 

Accessibilité Tanger est dotée d’une infrastructure digne d’une grande métropole ; un 

grand aéroport, des lignes autoroutes, une des plus grandes gare de train en 

Afrique et prochainement une ligne de train en Grande vitesse (TGV), le 

port de Tanger-ville et le port de Tanger méditérannée. 

Profil 

économique  

Tanger connait des réalisations titanesques et donc un décollage 

économique assuré ; Tanger free-zone, la station d’épuration, un projet de 

dépollution de la baie de Tanger, l’ensemble portuaire Tanger-

Méditerranée. une locomotive du développement de la région. La réalisation 

de l’autoroute du nord, une nouvelle gare de Train de Tanger et bientôt la 

ligne grande vitesse qui va être mise en service en 2015, la reconversion du 

port de Tanger ville, la liaison entre l’Europe et l’Afrique.  

 

« De tous les pays, qui ont survécu aux convulsions dont la surface du globe a été agitée, Tanger 

…cette même ville qui, par sa position, son climat et ses jardins avaient le charme de l’illusion » 

(Chénier, 1786). C’est cette illusion qui attire les plus grandes personnalités et font qu’elles 

passent le reste de leurs vies dans ce détroit mythique.  

Etudions l’essence de Tanger. 

Portrait 2 : L’essence 

Nom et 

emblèmes  

La tradition orale tangéroise rapporte qu’après le déluge, l'arche de Noé 

dérivait en l'attente de retrouver la terre ferme. Un jour, une colombe revint 

se poser sur le pont de l'arche avec un peu d'argile sur ses pattes. Les 

occupants de l'arche se sont alors écriés : "Tin jâa" soit la terre est arrivée. 

Les récits grecs nous ont fait parvenir les plus belles légendes à propos de 

Tanger. En effet, Antée était le fils de Poséidon et de Gaïa . Ce géant 

"monstrueux" attaquait les voyageurs pour construire avec leurs crânes un 

temple dédié à son père. Il donna le nom de sa femme, Tinga, à son domaine 

qui englobait les fameux jardins des Hespérides, réputés pour leurs fruits 

d'or.  

Le vol de trois fruits d'or, était l'un des douze travaux du demi-dieu Hercules. 

Ce dernier a réussi à s'emparer par la ruse des fruits tant convoités en 

envoyant Atlas. combattre Ladon à sa place. Au cours de cette bataille 

titanesque, un coup de sabre d’Hercules ouvrit le détroit de Gibraltar. 

Ensuite, le fils de Zeus et d'Alcmène éleva deux colonnes de part et d'autre 

du sillon. Une autre version de la légende attribue l'ouverture du détroit à un 

coup d'épaule d'Hercules. 

Les colonnes d'Hercule allaient symboliser pour de nombreux siècles, les 

limites du monde connu. Hercules prit pour femme l'épouse du défunt Antée, 

qui lui donna un fils, Sophox. Celui-ci fonda une cité qu'il nomma Tingis en 

hommage à sa mère. La légende attribue également à Héraclès 

l'aménagement des grottes situées au sud du Cap Spartel, sur la côte 

atlantique.  

Un nom traduisant une dimension mythique et témoignant le lien des 

tangérois au merveilleux… 
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Population  Tanger, de par sa situation géographique et du fait du fort sentiment de 

sécurité qu’elle donnait à tous ceux qui y trouve abri, grâce à la présence de 

plusieurs légations, devenait au cours du 19éme siècle un refuge pour de 

nombreux expatriés venus du Maroc et des quatre coins du monde. 

En effet, Les premiers habitant de Tanger fut les rifains venus la décharger la 

colonisation anglaise. Après toutes les civilisations et les religions les 

religions cohabitait. Alors que dans le reste du Maroc ou le juifs par exemple 

constituant la minorité vivaient dans des conditions impitoyables dans un 

territoire marqué nommé MELLAH.  

Un Juif de l’étranger disait « les juifs à Tanger sont autorisés à vivre dans la 

promiscuité avec les autres habitant » une ville métissée et neutre ou toutes la 

population vie en harmonie et se partage la beauté de la ville  

Caractère des 

Tangérois 

On caractérise les tangérois de « fainéants », paresseux, peu ambitieux,  

 Passant plus de temps aux cafés qu’au travail. Ceci est en partie vrai, il est 

dû au passé de la ville. En effet, de fait de sa situation géographique, elle 

offrait aux trafiquants et aux contrebandières des occasions de faire de 

l’argent facile, la majorité de la population avait cet argent facile. 

mais depuis l’industrialisation de la ville les choses ont changé et les 

nouvelles générations vivent aux rythmes des grandes villes industrielles. 

Quoique leur niveau intellectuel reste relativement plus faible que celui du 

Centre ou du sud du Maroc. 

Langage et 

accent 

Un héritage espagnol remarquable domine le langage des tangérois, une 

langue arabe métissée constituée des mots espagnoles et d’autres français une 

arabe différente du reste du Maroc.  

Un accent rythmé et mélodique vu par certains comme « très féminin et pas 

du tout viril pour un homme ». 

 

Sentiment 

d’appartenance  

 

Un territoire qui génère un sentiment d’enracinement singulièrement 

puissant, les tangérois sont très fière d’être tangérois et ils le manifestent haut 

et fort : « pas n’importe qui peut être tangérois ». 

C’est un label de fierté et d’orgueil. « il y aurai un paradis sur terre…Ce 

paradis, il est ici, ici, ici c’est Tanger ».En effet, l’entrée de la demeure 

Tangéroise de Barbara Hutton une femme très riche, Rue Sidi Hosni il y a 

une plaque sur laquelle la grande passionnée de Tanger avait gravé en arabe 

cette inscription. 

. le restent du Maroc voit que les Tangérois se considèrent supérieurs aux 

autres « pour eux il y a les Tangérois, et les autres » 

Culture et 

religion  

Etre Berbère, phénicienne, romaine, carthaginoise, arabe, portugaise pour 

rester enfin et définitivement marocaine fait de Tanger un mix de cultures. 

De ce fait, chrétiens, hindous, juifs, musulmans et athées chacun vie et 

pratique sa religion ouvertement tout en ayant leurs lieux sacrée ; moqués, 

synagogues, églises. Les habitants de Tanger ont su se supporter et vivre en 
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communauté, dans le respect mutuel et en paix. 

Accueil  Par son emplacement unique ouvert sur le détroit, la ville a depuis toujours 

été très accueillante et abordable et ses habitants sont connus par leurs esprits 

d’ouverture sans exemple. 

Les tangérois ne font pas d’efforts pour accueillir les touristes car « un 

touriste à Tanger n’est pas un touriste ». les tangérois sont tellement habitués 

à cohabiter avec toutes les nationalités et toute les civilisations que le mot 

« étranger » est étrange pour eux. 

Relation avec le 

merveilleux 

Une dimension mystérieuse, « merveilleuse », inspirée d’un riche patrimoine 

de légende et d’histoires passés à Tanger. l’histoire de Perdicaris en est un 

modeste témoin. 

«Tanger, une ville de rêve » PAUL BOWLS elle est aussi une ville artistique 

une petite plage merveilleuse au large du mole « c’est la plage de Merkala en 

arabe, ça veut dire sable des musiciens »Daniel Rondeau. Cette relation au 

merveilleux a suscité une abondante littérature et peinture et musique. 

Si Tanger était 

une personne 
Elle serait à dominante féminine ; sa beauté et son histoire l’imposent. 

Les vices de 

Tanger comme 

personne 

Peu instruite et habituée à l’argent facile. 

Les vertus  L’ouverture et la tolérance sont les vertus incontestables de Tanger.  

En effet, Tanger est un territoire de paix et de tolérance, à la base islamique 

mais son ouverture a fait d’elle une ville ou la tolérance règne dans tous les 

coins, une tolérance introuvable ailleurs ou on vivait ensemble en toute 

sérénité. Des êtres humains venus de partout de nationalités de religions de 

coutumes et de cultures différentes vivaient dans les mêmes quartiers voire 

même dans la même maison. 

 

D’après les deux portraits identitaires et nos études documentaires, une description imagée 

physique et psychologique de Tanger émerge. La ville de Matisse est de ce fait une très belle 

femme bien maquillée vêtue d’une très belle petite robe blanche et bleue, parfumée au mirabilis 

Jalapa, au visage lumineux et très ouverte et d’une tolérance inouïe et qui ensorcelle tous ceux 

qui la voient. Mais elle est malheureusement peu instruite, matérialiste et ne sait pas se défendre 

de ceux qui veulent profiter d’elle. 

VII- TANGER ENTRE L’ARABITE ET OUVERTURE  

Tanger la capitale diplomatique de l’empire chérifien, la pointe nord de l’Afrique, la porte du 

Maroc, la destination de l’été, la ville des congrès, la ville des congés, la ville touristique, la 

ville industrielle, la zone internationale, la zone franche, la place financière offshore… Telles 

sont les étiquettes données à Tanger ! Ce territoire disputé par les plus herculéens de la terre, 

convoité par de grand stratèges pour sa situation stratégique, par son infidélité marquée tantôt 

vis-à-vis des byzantins, tantôt vis-à-vis de phéniciens, romains, anglais, portugais français 

espagnols mais très remarquable par sa volonté farouche de rester marocaine et musulmane.  

Tanger marquée depuis des siècles par son « arabité » est aujourd’hui, un véritable chantier. 

Une ville gigantesque en pleine expansion, impressionnante, et en réelle ébullition. Les 
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changements sont frappants. La ville a fini par absorber les villages et la compagne avoisinante. 

La ville s’est complétement métamorphosée, elle est désormais à l’image des grandes 

métropoles européennes. Mais, malgré tous les changements les visiteurs attirés par la splendeur 

de la ville viennent chercher les traces de l’ancienne capitale diplomatique de l’empire chérifien 

musulman, la couronne du sultan Mohammed V. Ils viennent chercher son « âme », sa vraie 

identité. 

Seulement, comment assurer un avenir meilleur pour une ville qui aurait perdu son identité, 

dont les enfants n’auraient plus de références sur le passé et le patrimoine culturel de leurs 

ancêtres ? En effet, Tanger a une identité forte et dominante celle basée sur un passé glorieux 

mais cette identité est peu connue et nécessite d’être mise en valeur. Ce sentiment de fierté 

qu’ont les tangérois doit être communiqué et défendu sur la base d’une identité bien connue, 

une identité vivante et en perpétuel devenir et se comprend dans le mouvement entre passé 

présent et futur, une identité qui sera portée par des générations différentes. Ainsi, Tanger de 

nos grands parents n’est pas celle de nos parents, n’est pas la nôtre et ne sera jamais celle de nos 

enfants et nos petits-enfants. 

CONCLUSION 

Au terme de cette recherche, nous voudrions synthétiser, dans les lignes suivantes les principaux 

enseignements auxquels nous sommes arrivés : 

Tanger est une réelle mosaïque civilisationnelle où, tout au long de l’histoire se sont côtoyées et 

combattues toutes les ethnies, toutes les puissances et toutes les religions, un lieu pluriel où 

s’échangeaient toutes les valeurs et toutes les richesses. Elle a su intégrer au fil des siècles les 

aventures des hommes et le choc des civilisations sans perdre son « âme » qu’est son identité. 

Cette identité doit être protégée, portée et communiquée. 

Tanger gardera toujours ses racines Arabes mais son ouverture à l’Europe et aux changements 

du siècle feront de ses feuilles une nouvelle ville pas forcement semblable aux racines. Telle une 

belle fille au double visage l’un conservateur et attaché aux traditions arabes et musulmanes et 

l’autre traduisant les tendances de son siècle. 

L’identité est l’âme de la ville, mais elle est changeante, vivante, en perpétuel devenir et se 

comprend dans le mouvement, dans le temps, et dépend de ceux qui la portent. 

Sans son « âme » Tanger meurt ; Tanger n’existe que par son identité, c’est sa pour un avenir 

glorieux tout comme son histoire. Tanger est en développement exponentiel pour les étrangers, 

mais un développement irrespectueux vis-à-vis de son identité. Pour ces citoyens, Tanger va de 

mal en pire. 

Les tangérois plaident pour un développement harmonieux respectueux pour l’environnement et 

le patrimoine : Tanger est envahie et cet envahissement ne respectait pas l’essentiel : l’identité 

de la ville : « .. je perds mon identité de Tangérois, je suis furieux et triste… mon impuissance 

me rend pessimiste l’avenir est obscur et je m’inquiète pour mes enfants… ». 

L’étude identitaire est la base de toute démarche de marketing territorial, du fait que l’étude du 

portrait identitaire se fait bien avant le diagnostic d’attractivité. L’identité est à la base de toute 

démarche d’attractivité inspiratrice et impliquée dans la construction de projets d'attractivité 

porteurs de sens. Elle est donc au commencement et au commandement de toute démarche 

d’attractivité. 

Les applications et les effets du portrait identitaire sont multiples : création d’un consensus entre 

les parties prenantes, renforcement de l’attractivité et la fierté d’appartenance, définition d’un 

positionnement et d’une plateforme de marque territoriale, amélioration de la communication… 
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Le paysage visuel de la ville se dégrade de plus en plus, ainsi pour toute grande décision 

concernant l’avenir de la ville il ne faut pas consulter que les économistes et les urbanistes, les 

citoyens, l’écologiste et l’artiste ont aussi leur mot à dire.     

L’identité est au commencement et au commandement de toute démarche du marketing 

territorial. Ainsi convient-il de prendre en considération la carte identitaire de Tanger dans 

toutes les étapes de la démarche pour une attractivité harmonieuse. 

En entreprenant ce sujet, nous nous sommes rendus compte que le travail est d’une complexité 

extrême, du fait que la prise du recul et la neutralité des propos étaient difficiles. Ce qui nous 

amène à creuser davantage aussi bien dans la collecte des données  que dans leur analyse, 

malgré le nombre important des entretiens et des questionnaires que nous avons assurés. Chose 

qui nous pousse à inviter les chercheurs et ceux soucieux de l’avenir de cette ville unique à se 

joindre à nous pour cette quête de l’identité. 
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